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ZOOLOGIE. 

Description de quelques nouvelles espèces de Poissons de 
tordre des Branchiostèges; par '111. DE FREMINVILLE. 

-

L'AUTEUR s'est proposé dans ce Mémoire de faire connaître six n ou - Soc. PHILOMAT. 

velIes espèces de poissons des genres balistes et tctrodoll. La découverte 27 Février 1813. 
de trois de ces espèces est due à Riche, l'un des naturali stes all:lchés à 
l'expédition ùu génér:l l d'Enu·ecasteaux. La connaissance des autres est 
due à l'auteur lui-même, qui les a rapportées des côtes de l'île de Sailll-
Domingue. 

Voici la description de chacune de ces espèces figurées Pl. IV. 

1. BALISTE . SEJ\RATICORNE. Balistes serraticornis~' Freminv., P.IV, fig . J. 

Balistes dcntibus compressis; spiua uni ca ) ereeta 1 acuminata, tctraëdra) serrato-ùentata, 
.6uprà oculis p05ila. 

La lon gueur tOlale de l'individu , d':lprès lequel es t f:l ite ce tte de~criptioD, 
est Je qu atorze cent im ètres; la pea u es t chagrinée pal' une branùe qU:l ntité 
de petites :lspérités tr ' s-se rrée t presqu' in sensibles à l'œil. L'épine situ ée 
sur le vertex, au-dessus des yeux, es t droite, qundrang ulaire, très-aiguë, 
el a les quatre arrètes fOl'lem cn t denlées en scie. Celte ép ine, dont 
l'origine de la nageoire dorsa le est fon éloignée, cst mobile, et peut, 
comme dans les balisles sinensis et saxçai/is , ~e Cüu<:her le long du dos 
dans un si llon pratiqué pour la recevo ir dans l'éta t tle repos . 

La houche est très-pciite, ains i que dans toules les espèces du même 
genre; mais un e parlicularité propre il celle-ci , est la forme de ses den ls , 
'qui, a\l lieu d'êll'e along~es, cy lindracées el aiguës comme dalls le~ 
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plus hal~t ~leg!'é .de ~o llfl emeD l,' il était b,eaur.oup p l :l~ 10\1g !:t, .se ÙéSC llfJ ~ I': 
et ce Il 'e tuil urd ln oll'emeo t qll an bout cl un quo!'t d helll'c qll li p"r\' cll all a 
se rem ettre dal ls SO li état natu rel. 11 es t fi guré uO. 5, réùuit Je J11,jitié. 

VI. T ET RODON Dt:!I1I - É PINEU X. 1'elroc!o;z scmÙpil70SllS. l'l't'nli n\' . Pl. IV. 
fi ~u l't: 6. 

T etrodon carrare hispid o ; caudâ capitc' plc s labris; f.lsciis t ribu S fuscis slipra do rs unt Ja­
licè tranvcrsill l posilis 

Celte espèce st remarqu ohi e n ce qll e COlllllle les ostraciolls, clle 
semble ellveloppée d'une SOl'le Je cnira ' se épi ll ell~c , ouvene aux tl eu:\ 
ex trémit éj pour laisse l' passe l' ln tète et la qllelle. [ Il clTc t , la peau (lui 
r ecouvre ces pnrti es <t insi Cj U' llll rnplaccmcut ci rculaire il la basc des Ila­
geo ires pec torales, e~ l lIlin ce et pa rfuitemellt glabre, tanu is que cc ll e du 
l'este uu CO I'pS est ép ineu se ct cu ·iacc. 

Sa tête e~ t de ('orme o bl ollgUC; S(!S yeux sont ovales et ohliqll _s Sur­
montés d'un e verrue bilulJéc. Les lJ ageoircs dursales et all[jles ~U llt "j'­
ronùies, la cauda le es t échauCl'ée il SO Il ex trém ité . 

L a cou leul' de ce tétrodoll e t d'ufl brull livide, plus f'lJ1 cé cl aus les pnt'­
ti es dénuées de piquans r t SUI' le dos , à ln par ti e antér ieure durlLi el on voit 
tl'Oi s bandes transve rsales d 'un Lrun fOll cé eu fo rme de croissant: la pre­
mière es t placée SUl' l'occip ut, uu peu en al'l'ière des ye ux, b seconde nu­
d essus de l'origi ne des nageoires pectorales, et la tl'uisièule au· dessus de 
leu l' ex trém i té. 

Le tétrouo ll ocellatus de Bloch ressenlble parrni tement à ce lui- ci. quant 
à la for me 'du corps qu i es t ovale, l'nais toute sa pnrti e in /'r ri cure c t épi­
n euse , et il It 'a sur le dos qu 'un seul croissan t brun , donl le, bords SOllt 
d 'un jaune vif. JI a oe plus ull e tache sem hlable à hl base de sa uageo il'e 
dOI'sa le, que nou s ue vbyo o~ pas daus le llo tre. 

L'auteur a rapporté ce tétrodl) 1l des mers de Sain t- Dom in gue. La fi gure 
n O . 6 le rcpl'ésente réùu it aux deux ti ers de ~a grlloJeUI' lIat urcll e. 

Sur une llOlUJelld espèce cl' Aphrodite; par 1\1. DE FREMINVIJ-L"E. 

APll ROlllTE CLAVIGÈIIE . AfJhl'Odila clavigera . (Voy . PI. IV , fi g. 7' ) 

Co rps alongé , oblong; dos cO uv ert de 24 éca ill es; 2/f pieds 01 1 nppf' ll­

di c s latérnux de ch qu e cr.Jté pO l'lallt c1 1i1CU Il un palluet de su ie l' . • ides. 
Cinq oies il la boucllf:, desqu ell-es ce ll e du lIlilieu el les deu x latéra les 
sont lcrminée eo masse; qu atre su ies ~ l'anus, dont deux bea ucuup pl us 
longues et terminées 1')1 ma , e; un e so ie suppurtan l un boutoll arrùndi Cil 

form e de tète de clou plucée latél'J lemellt elltre c~a que paire Je pieds. 
La 10llbueul' totale de celte espèce, que M. de Fl'em inville a rappurtée 

.. 

Soc. PIIII.O~tAT. 

Févrirr 1813, 



~oc. PHILO~IAT. 

13 Janvier 1813. 

( :2 -1 ) 

d côtes de l ')}e ùe Goré~, en Zélaude, est d'lin P('1\ rll\~ rie doux centi. 
mètres. Sa couleu l'~ en des,us, e ·t d'un vrlt ulivâlre avec une hande 
longitudinale bl'Une SUI' le milieu du do . Les écaille sont très·n nement 
pointillées de brun et onl toutes leul' bord ex tel'lle e couleul' brune . Le 
dessous e l de couleur nacrée, avec une bande longi tu dina le l'o ~e qui 
indique le cana l in tI' tinal. ' 

E lle est très-pho phoresccnte pendant la nuit, rt la luru\' qu' , Jle rép;j nd 
pro rient de la p~ rtie illférieure de .sou corp ,qui lIlème, pcoJal1l le JOU I', 
offre uu chan gc:l1 ent dr lumière remarqnable. 

L'aphrudite c1a vio' rea beaucoup de l'Ll ppOrl avec l';tph rodile armauille , 
ob enre par 1\1. Bo c dans la baye de Charlestonn; comme Ile, ell e a 21~ 
écaillc~ do rS:1 l e ~ el 24 pieds de dUr]'le cOlé : les couleur on t aus ' j 
de 1':111 1 >gic; mai, l'apbr dite armadille n'a point enlre chaque pie\l 
la so ie chlliforme qui caract'rise la nÔlre; ellc Il';1 (lue deux appen ­
dices à la bouch e ; la nôtre en a ill'l; elle a 'illq apP"ndices impi es 
à l'aOus, et l'apbrodite clavigère n'en of!'re que r:l1atre qui sa ut ter­
minées en ma sc. 

L'aphrodila squamala de Pallas (jJlùcclionea =oologica ~ pag. 9'2. 
tah. VII , fig. J 4, a et b) • s'en rappr CliC pareillement, mais el le a 25 
paire de pieds. coIre le 'quels on ne remarque aucun appendice, elle 
n'a que deux soies ' la bouche. t on n'éO voil pas à l'a nu . 

Tuutes les autres espèces du mème genre en dit1ëreut tellement qu'il 
est impossible ùe l'y rapporlel'. 

Les figures, nO, 7, a et b, Pl. IV, la représentent de grandeur naturelle. Il vue en dessus, 
et b VUl! en dessous, En c , o n voit unc portion Ju corps g rossie pour mieux f.lire sentir 
la forme des appcnJiccs latéraux, et celles des soies qui les termiuent. 

Extrait d'un JJ,Jénzoire sur les Araignées ; par 
1\'I:. LEPELTI'I'IER. 

L;t famille des al'anéï rle , qu'il fan l n éces ai l'e lll ent di stin guel' de la 
classe des a rachlliùe~ de -'nI. de la Marck ( l) ct Latrf'ille (2), co mprend 
les araiguées. le carpions , et la plupar t de ces an im aux ~;ws anten ll e qui 
paraissent tenir le l1li lieu en tre la classe de insectes et ccli" des crus­
tacé . 

Outre la singularité de 1 ur tète oudée au corcelet, de la po iti on ct du 
nomhre de leurs yeux et de leurs pattes, de leur filière et de leur admirùble 
indnslrie pour la chasse, et lt'urs émi gra tions périodiques: lt' arainnée n 
particulier présentent benucoup d'autres fa'ts 'lo nllau' dan le n~ode de 
Icar accouplement , leur défau t de métamorphose an mo ins bien di tin te , 

(1) Philosophie zoologique. t. l , p. 308 . 

(~) Considératio ns gt llcralcs sur J'ordre nalurel des anim au;'\:, 1810, p. 423. 
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